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Plusieurs lettres de Dom Guérard, écrites du lieu de sa 
réclusion à Dom Thomas Blampin, ruinent ces diverses 
hypothèses ; ainsi qu'on s'en convaincra en y jetant les yeux, 
l'ordre avait été réclamé par l'archevêque de Paris et obtenu 
comme punition d'une offense personnelle. Le grief devait 
être grave et bien établi pour commander une répression si 

état d'ame et de conscience des moins défiants et des plus tranquilles. 

Il est bon qu'on la connaisse. 

« A Saint-Denis, 20 août 1675. 

« Mon Révérend Père, 

« L'embarras où j'ai été depuis mon arrivée à Saint-Denis où nous 

avons suivi le R. P. D. Claude Martin, notre patron et le promoteur 

de notre ouvrage, a été causeque je n'ai pas encore pu ménager le loi­

sir de lui (vous) écrire, aussi n'est-il rien arrivé de nouveau que vous 

n'ayez su à Angers comme à Paris. La mort de l'incomparable M. de 

Turenne et ce qui s'en est ensuivi étant des choses trop éclatantes pour 

être ignorées. Ce grand capitaine doit être enterré céans où l'on pré­

tend lui bâtir un mausolée de cinquante mille livres et fonder un 

annuel. On croit que le service sera fait à Notre-Dame de Paris et non 

ici pour éviter les frais d'un festin et avoir plus belle compagnie 

K J'ai donné ordre de vous faire tenir le livre que vous me deman­

diez à Dom Jean Durand, on ne connaît point l'auteur et il ne veut 

point être connu, ainsi il serait superflu de vous répondre là-dessus, 

c'est un avis au lecteur. Dom Jean Prou ne voulut point donner d'ar­

gent pour le payer, il faudra prendre une autre voie ou par Frère Simon 

Parisot ou par Frère Georges ou par le Père procureur de Saint-Nicolas 

d'Angers à l'un desquels vous manderez, s'il vous plaît, de donner cinq 

livres à Frère René Gaultier dont je lui dirai l'emploi. 

ic Continuez, s'il vous plaît, à collationner les manuscrits; vous 

pourrez faire la Cité de Dieu, s'il n'y a plus rien du quatrième et du 

troisième tome à faire snr le billet que je vous ai envoyé. 

« La variété des passages de l'Ecriture est à remarquer, parce que 

saint Augustin s'est servi des Septante, notez cela ; j'attends au plus vite 

la Cité de Dieu, et suis, etc. » 


